
À mots ouverts
Les mots sont des passerelles,

Dont on brise trop souvent les LL !

Ils livrent des messages, qui passent et puis s’effacent

Défilant dans des têtes pressées ou si lasses…

Petites phrases assassines, en duels répétés,

Se provoquent au lieu de s’écouter.

Langues de bois briseuses de sens et d’idées,

Brassent le vent sans élever la pensée.

Le dialogue est social, autant que l’ascenseur ?!

“Si c’est ça”, osent les mots détournés “sortons de cette cage ! 

Recherchons plumes sincères, légères ou plus sages,

Et à nous l’écriture : prenons l’encre avec le cœur !”
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